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69 RUE DE CLICHY- PARI 


Le temps qu'il fera 


Prévisions pour la région 
parisienne, valables pour la 
journée du 19 jusqu'à mi- 
nuit : 

Cle! nongeux, pam 
nombreuses lignes 
suivies d'éciatreles, 


ouesi, avee rafal 
Température pamal CEF aJ 


S changement, 


5* Anné N° 465 


2 fı 


nistrative alle 


Grâce à ce compromis, le ch 
désarmer la critique américaine 


Paris, 


LA CHAMBRE 
DES LORDS 


ratifie les accords 
de Bretton Woods 
et de Washington 


LONDRES, 19 décembre. 
Le vote de ratification de l'ac- 
cord financier anglo-américain 
à la Chambre des Lords a été 
immédiatement sulvi de l'adop- 
tion sans discussion en moins 
d'une minute, du plan de Bretton 
Wood, 


Elle 
LSE Vils. aa. 


HEBDOMADAIRE de la FEMME 
ce matin- 


CE NUMERO 
DE 


sans augmentation de prix 


croit être l'essentiel, à la revendication majeure du gouvernement de 


ef de la diplomatie anglaise espère 
tout en faisant droit, pour ce qu'il 


Le point de vue de Washington 


vernement international de Ja Ruhr 


va examiner avec MM, Byrnes 


promis concernant l'interna- 
tionalisation de la Rhénanie et 
de la Ruhr. Ce plan a été en- 
| voyé à Moscou et à Washing- 
| ton, Ii a été également sou- 


mis au gouvernement fran- 
gals 


sans participation de la Russie égale 
À celle des autres Etats associés À 
l'entreprise et la diplomatie améri- 
caine n'est guère d'humeur à donner 
aux Russes l'occasion d'exercer leur 
influence jusque dans l'Allemagne 
occidentale. Ensuite, nos amis rodou- 
tent qu'une Ruhr internationale, ex- 
ploitée principalement aux fins des 
réparations, ne subyienne què dans 
une mesure insuffisante aux besoins 
du Reich — ce qui les obligerait à 
| combler le déficit. Le calcul de Lon- 

dres est que la présence d'un délé- 
gué russe dans le conseil d'adminis- 
tration d'une société internationale 
ne pourrait guère susciter d'appré- 
hension et que la première objection 
de Washington, la plus grave, tom- 
berait du coup. 

De ce que sera l'attitude français 
la proposition de M. Bevin prend corpi 

s ne savons rien. Mais 1 est douteux 
que l'entrée en scène d'une société Inter- 
nationale suffise à prévenir tonte action 
politique de ln part du gouvernement 
allemand de demain, et JÀ est pour nous 
le point décisif, 

De deux choses l'une 
Internationale serait revêtue de la pléni- 
tudo de l'autorité publique et prétendralt 
Kouverner le pays dans toute In forea du 
ferme ; ou sa compétence serait res- 
treinte et nne part Inissée an pouvoir 
allemand — ce qui conduirait à une 
sorte de condominium. Dans le premier 
cns, par le maintien d'un reliquat de 
nouverainetC allemande, la tâche du 
corps international serait compliquée 
sans que l'on puisse discerner l'avantage 

Dans le second cas, 
des 
du 


et Molotov un plan de com- | 
| 


si 


où la société 


obtenu do ce chi 
les 


mées passant et les divisio 
vernemenis aidant, le compte 
ps international serait réglé, 
lus que jamais, dans Ja position où 
elle se trouve, la France ne peut aspirer 
qu'a des solutions d'intérêt général 
Mais, à une heure où, tant à l'est qu'à 
l'ouest de l'Europe, réapparaissent, dans 
les actes sinon dans les paroles, des 
velléités de retour À la politique d'équi- 
libre, au < balance of power >, n'est-I] 
pas conforme à l'intérêt de tous que, 
par l'extinction de la souveraineté à 
mande, le district-cié de l'économie alje- 
mande soit neutrallsé, échappe aux com. 
pétitions, golt mis hors du jeu ? 


Copyright by France-sotr 
and Pertinaz. 


L'EMPÉREUR 
D'ANNAM 
candidat aux élections 


HANOI, 19 décembre, — Las élections 
générales annamites auront lieu le.23 dé- 
cembre prochain, 

Parmi les nombreux, candidats se trou- 
vent l'ex-empereur d'Annam Bao Dal, 
candidat de ja province de Thanh-Hoa, 
gt je Président du Hichi Minh, candidat 
à Hanol 


UN VOYAGEUR 


IS FRANCS 


EST TUÉ 
en sauvant la fille 
du Consul de Pologne 


A ja statión du métro Jean-Jaurès, 
hier soir, vers 18 heures, la petite Irène 
Arasinowirz, âgée de deux ans et demi, 
qui se trouvait dans jes bras de sa 
mére, femme du consu] de Pologne à 
Toulouse, a eu la tête coincèe dans Ja 
portière d'un wagon, 

Un voyageur, Charles Boulssi, 67 ans 
48, avenue Secrétan, qui tentait de dê- 
Kager la fillette, est tombé sur le quai 
et s'est grièvement blessé, I] est décédé 
peu après son Admission à l'hôpital 
Saint-Loul! 


1.150.000 barres de chocolat 


pour les enfants de France 

La < Commission de liquidation des sur- 
plus > vient de vendre au < Secours amé- 
ricain pour la France » 1.150.000 barres 


Les objections américaines sont| 
depuis longtemps connues. D‘ 
bord, il ne pourrait y avoir gòu- 


| 


par PERTINAX 


ES journaux anglais annoncent que M. Ernest Bevin, secrétaire d'Etat au Foreign Of- 
fice, soumettra à la conférence du Kremlin un projet capable de donner satisfaction au 
gouvernement français en ce qui concerne la Ruhr, M. Ernest Be 
que son prédécesseur, M. Antony Eden, à l'alliance franco-britannique, Il veut éliminer 
l'obstacle qui empêche la conclusion de cette alliance, 

Le plan qu'il essaicra de faire adopter dans les conversations de Moscou prévoit — il 
n'y a guère à s’y tromper — la création d’une société internationale appelée à prendre 
charge de toutes les entreprises industrielles du district-clé de l’économie allemande, 

Par le moyen de la susdite société internationale, le contrôle le plus serré serait exercé 
sur la production de la Ruhr, Et, néanmoins, la souveraineté allemande subsisterait, 


est aussi attaché 


16 heures. 


On peut cependant apprécier 
l'étendue des sujets que les trois 
ministres doivent aborder par la 
composition de la délégation amé- 
ine. En effet, M. Byrnes est 
ompagné non seulement du 

James B. Conant, l'un des 
plus grands experts américains 
da l'énergie atomique, mais éga- 
lement des experts sur l'Extré- 
mé-Orient, les Balkans, l'Iran et 
l'Europe occidentale. 

De son côté, M. Molotov aat as- 
sisté par le vice-commissaire des 
Affaires étrangères M. Vichyns- 
ky, l'ambassadeur de l'URSS. 
à Moscou M. Goussev, l'ancien 


Dr 


BEVIN SOUMET A BYRNES 
ET A MOLOTOV SON PLAN 


DE CONTROLE DE LA RUHR 
ET DE LA RHENANIE 


La France accepterait cette idée d’une 
« société internationale » de la Ruhr, mais 
à Pexclusion de toute souveraineté admi- 


| Aujourd'hui quatrième 
conversation des Trois 


MOSCOU, 19 décembre, — Les nouvelles sur les travaux 
de la conférence sont toujours aussi rares. 

La séance d'hier a duré trofs heures vingt minutes, et une 
nouvelle rencontre des Trois est prévus pour aujourd’hui à 
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rue Réaumur [Gu 


80-60) 


SAVEZ-VOUS POUR QUO L 
POILEN BAISE A : 


$% PARCE QUE JE SUIS 
Le L'ANIMATEUR DU 
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ambassadeur soviétique à Toklo | 
M. Malyk et M. Taarapkine, dj- 
recteur du service des Affaires 
américaines aux Affaires étran- 


gères. 
Rien n'a encore été percé à 
Moscou «concernant l'audience 


donnée hier soir par le maréchal | 
Stalina à MM. Bevin et Byrnes. 
Toutefois, on continus de soull- 
prer que le retour de M. Stalina | 
Moscou pourrait conférer aux | 
résultats éventuels de la confé- 
rence un caractère plus concret 
qu'il m'a été prévu Jusqu'à pré- 
sent. 


A MÉRÉVILLE 


‘ mon village 
à l'heure française ” 


LES VILLAGEOIS QUI SERVIRENT DE MODÈLES AU RÉCENT 


PRIX GONCOURT RECONNAISSENT 
TOUS LEURS VOISINS DANS LES PERSONNAGES DE J.-L. BORY 


(De notre envoyé spécial PIERRE FOURNIER.) 


Mon village à l'heure allemande, le livre de J.-L. Bory 
qui a obtenu le Prix Goncourt 1945, est l'histoire d'un vil- 


lage — Jumainvilla — pendant l'occupation. 


Or, l'auteur 


s'est refusé à infirmer les bruits selon lesquels c'est le vil- 
lage de Méréville, en Seine-et-Oise — où il vivait jusqu'à la 
libération — qui lui servit de modèle et que tous ses per- 


sonnages étaient les habitants de cette charmante bourgade. 


| Pour en avoir le cœur net, notre collaborateur Pierre Four- 


nier s'est rendu à Méréville. 


MEREVILLE, 19 décembre. — « On s’ennuiera, après la guerre, 
vous verrez. » déclare à plusieurs reprises un personnage de 
J.-L. Bory dans « Mon village à l'heure allemande ». 

Cette sombre prédiction ne s'est pas réalisée, Grâce à ce livre et 


grâce à son retentissement actuel, Méréville, le village de J.- 


Bory, 


échappe à la mélancolie d'une trop grande paix. 


Ce n'est que depuis huit ours — 
depuis le Goncourt — que tout Mé- 
réville lit les pages brusquement 
célèbres qu'un des siens vient de 
consacrer à l'histoire de sa petite 
ville benuceronne. Mais ces huit 
jours ont été fertiles en découver- 
tes : sous les noms souvent trans- 
parents des personnages du livre, 
tout Méréville s'est retrouvé impi- 
toyablement dépeint et, avec sa vé- 
rité encore toute he, clouée au 
pilori de la célébrité. 


Aujourd'hui toute la ville en 
Mais comme peut en parler 
otite ville, A voix basse, dans 
les maisons fermées dans les rues 
désertes, le long des routes mouil- 
lées ou, à cette heurs de l'après- 
midi pleine du silence des labeurs 
champêtres et, aussi, du silence se- 
cret de la médisance, dans la pé- 
nombre du Café de la Paix... 


« La Germaine » est mélan- 


colique 

Le Café de la Paix, en effet, 
existe réellement. Comme existe 
Aussi sa fameuse fénancière, une 
de ces femmes bien plantées et peu 
farouches dont le moins qu'on 


puisse dire est qu'elles existent vi- 
£oureusement. Dans le livre, elle 
s'appelle la Germaine. Ici, elle s'ap- 
elle Suzanne, ou plutôt < la Su- 
zanne > car, même dans la vie, elle 
en est depuis longtemps à l'article 
défini. 


Eile n'a pas lu le livre &e J.-L. 
Bory, mais « on lui en a parlé p, 
dit-elle avec une nuance dé mau- 
vaise humeur. 


A Méréville, chez « la Germaine ». Fatiguée par une semaine de 
célébrité, « la Germaine » s'était fait remplacer, derrière le 


de chocolat au nougat, pesant environ 
72.000 kilos. Ces friandises seront distri- 
buées aux enfants français 


« zinc », par sa sœur qui verse aimablement à boire à notre 
collaborateur Pierre Fournier, 


AUX PORTIQUES ET A L 


un livre très décousu, On 
à n'importe 


< C'es 
peut le commencer 
Quel endroit... > 

La voici lancée : 
< Jumainvillé n'est pas Méréville. 
Ou si peu. On ne reconnait pas les 
personnages. Mile Vrin, peut-être, 
ui serait Mile Petit. Le pâtiasier 

cheur, évidemment C'est Go- 
ron, vous savez, près de l'hôtel du 
Parc.. En dehors d'eux. L'abbé 
Varëmes ? Jl est 5 
ment, en dehors 
pi 


Son mari, qui est revenu de captivité, 
suit Ja conversation avec une morse in- 
différence, A-t-il lu le livre ? Ce qui est 
sûr, c'est qu'il n'a pas cherché À percer 
les myatéres de ce roman à clef 

Après tôut, le Germaine n'est pas de- 
venue Mms Boudet — comme dans le 
livre — c'est pour lul l'essentiel. 

L'épliogue n'est plus dans le ton du 
livre. La Boudet (i) s'appelait, me 
dit-on. Liénart) est mort, 1 y a q 
que tempe, Le café de ia Paix est 
sert et la Suzanne est photographiée 
longueur 4e par des reporte: 
indiscrets et péremptoires qui reconnais- 
tent en elle € In Germaine > 


Le « collaborateur » n’est pas 


mon mari - 


Volet Ja pâtisserie Lécheur. 

« I n'y avait pas de pâtissier pendant 
In guerre », déclare la femme de Lé- 
cheur qui s'appelle légitimement Mme 
Goron. D'ailleurs Lécheur De s'est pas 
pendu et sa mauvais réputation s'étouf- 
fait peu À peu dans je silence, le souve 
rain silence de Méréville. I] a fallu ce 


< Nôtre fils est un grand ami de J.-L. 
Bory », préċisera Mme Lécheur à Di 
sieurs reprises pour prouver que son 
mari n'a pu servir de modèle au pér- 
sonnage du < coljaborateur >. 

Mais elle ajoute aussitót : 

Mais Suranne du café de la Paix 
c'est ls Germaine, Mile Petit, la vieille 
bigote, c'est Mile Vrin, le maire c'est 
maire... En dehora de cels, je me vois 
rien... 3 


Mile Vrin se défend 


— Bonjòir, mademôise]le Vrin, avons- 
nous failli dire jorsque Mije Petit nous 
ouvrit es porte. 

On avait l'impreasion que le livre s'ou- 
vrait à la page où Mile Vrin pousse 


(1. SUITE PAGE 1] 


TROIS FOIS PRIS 
TROIS FOIS ÉVADÉS 
Ils sont arrêtés 

à nouveau 


Sans doute se souviant-on de la façon 
un peu bruyante dont trols malfaiteurs, 
Fakhoury, Duperré et Juillemat, détenue 
rue Bassano dans les locaux dê ja pre- 
mière brigade mobile, furent délivrés, | 
le 14 octobre, par das complices venus, | 
revolver au poing, les chercher. 

Après la capture des < libérateurs >, 
qui remonta à deux mois, les enquêteurs 
uat DE g A à Paris, où ils 
taient revenus depuis quelques Jours, 
les < libérés >. be 

Car, dès jeur fuite de la bripade, le 
trio avait gagné la province où, en les- 
pace de buit semaines, {ls furent arrêtés 
trois fois pour des métaits divers et trois 
fois réussirent à s'échapper de leurs geð- 
les. Ces spécialistes ds l'évasion, aussitôt 
leur UDe recouvrée, reprenaient, sans 
perdre de tempe, leur autre spécialité 
cells de pilleurs de magasins et de dé- 
trousseurs de grands chemins. j 


Pas d'eau derrière ce barrage 
...pas d'électricité pour Paris 


Par suite de la sécheresse, le 
lac artificiel de 1.000 hectares, 
qui noyait la vallée de la Truyère 
et alimentait deux usines élec- 

triques, a presque disparu. 
Derrière le barrage de 105 mè- 
tres de hauteur qu'on avai 
truit en 1934 à Sarrans, 
lages engloutis se dressent à nou- 
veau. Parmi les maisons à demi. 
minées et recouvertes de limon, 
la Truyère, qu'on avait refoulés 
sur une longueur de 35 kilomè- 
tres, serpente dans son lit re- 

trouvé. 


Au pied de la masse de béton de 
450.000 m3 devenue momentané- 
ment inutile, une seule usine, 
l'usine de Broumat, est, aujour- 
d'hul, en mesure de fonctionner, 
Elle produit 230,000 kilowatts- 
heure, alors qu'en temps normal 
l'ensemble des installations élec- 
triques du barrage en fournissait 
6 millions 500,000, 


Six semaines de pluie seraient 
nécessaires pour élever à son an- 
clen niveau dé 95 mètres le lac 
tari, Mais l'hiver est commencé 
et seule la fonte des neiges, au 
printemps, pourra provoquer 
l'indispensable crue, 


TÉHÉRAN 
dénonce 
l’intervention 
soviétique 


TEHERAN, 19 décembre. — Le 
gouvernement iranien a fait, au 
cours de la journée d'hier trois dé- 
clarations pour dénoncer l'interven- 
tion soviétique dans les troubles de 
l'Azerbaidjan, | 

Le premier ministre, M. Hakimi, a| 
déclaré devant ia Chambre íraniennt| 
que < tous les troubles qui ont éclaté 
dans cette province sont dus À des 
mains étrangères ». Le gouvernement 
at-il dit, est résolu à prendre les me- 
sares les plus rigoureuses contre les 
< réparätisies » d'Azerbaldjan. | 

Le gouvernement iranien a également 
publié une longue note en réponse au 
mémorandum soviétique adressé aux| 
Etats-Unis. Il est déclaré dans cette 
note que le mémorandum « ne corres- 
pond nullement aux faits avérés qui 
sont maintenant connus du monde en-| 
tier >. | 

Finalement, l'ambasssdeur de l'Iran 
A Londres a fait une déclaration vio- 
e dénonçant « la rupture flagrante 
par un des alliés de l'Iran des term 
explicites et clairement définis du tral- 
té tripartite signé en janvier 1942 > 


VON NEURATH 
demande le 
témoignage de 
lord HALIFAX et du! 
général GAMELIN 


NUREMBERG, 19 décembre. 
Von Neurath a demandé hier que 
lord Halifax, ambassadeur de Gran- 
de-Bretagne aux Etats-Unis, et le 
général Gamelin soient entendus 
comme témoins. 

11 déclare être en mesure de prouver 
que Jord Halifax avait déclaré au Fün 
rer, à Goering et à lui-même que lAn- 
gleterre ne ferait aucune objection à la 
réunion des deux peuples autrichien et 
allemand. 

Pour lé généra] Gamelin, von Neurath 
déclare pouvoir établir qu'en 1935 et 
1936 la Fiance et ja Russie projetaient 
de couper l'Allemagne en deux en recu- 
lant jes frontières sur ja ligne du 
Main 1. 


| 


fois celui de 1939, 


— L'acier rive pas 


2 n 
l'exportation. 
— Les mini: 
par se servir eux-mêmes, 
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UN GRAND 


Voulez-vous une voilure ? 


Depuis quelque temps déjà, les grandes sociétés de cons- 
truction d'automobiles commencent à retravailler. Voulez-vous 
une voiture neuve ? Voici les formalités à accomplir : 

1, — Le candidat acheteur adresse une demande à son groupement 
professionnel (Comité d'organisation, chambre syndicale, etc,). 
— Ledit groupement transmet cette demande au ministère dont 


2 
il dépend, 
3.— Le ministère délivre (s. ou 
d'achat, 
4. — Deux ou trois mols plus tard, suivant le constructeur auquel 


il s'est adressé, le client obtient une voiture valant, en qualité, 
celles d'avant-guerre pour un prix qui est en moyenne cinq 


Exemples : 202 Peugeot 11 légère Citroën 
1939........ 22.000 fr. 25.800 fr. 
1945... 111,900 fr. 120.125 fr. 
MAIS 


le caoutchouc non plus; 
très peu d’autorisations seront délivrées en 1946. 
— Un certain nombre de voitures de tourisme sont destinées à 


res, qui sont juges en dernier ressort, commencent 


4. — Si bien qu’il vous reste autant de chances d'avoir une voiture 
avant 1947 que de gagner le gros lot à la Loterie Nationale, 


| APRÈS LE VOTE DE LA CONSTITUANTE 


“LE CARTEL 
NE CESSERA PAS 
LA BATAILLE”? 


nous dit M. NEUMEYER 


porte-parole des fonctionnaires 


Ce matin : réunion du bureau confédéral 


L'Assemblée constituante a fait, à l'unanimité, confiance au gon- 
versement pour améliorer le sort des fonctionnaires, Elle l'a fait en 
votant un ordre du jour proposé par le groupe socialiste et dont voici 


la teneur : 


L'Assemblée nationale constituante 
enregistre avec satisfaction les amé- 
liorations au sort des fonctionnaires 
annoncées par M. le ministre des Fi-| 
nances, 

Fait 
pour : 

Reclasser et revaloriser la fonction 
publique en éliminant résolument 
tous les organismes parasitaires. 

En attendant, poursuivre ses ej- 
joris en conservant le contact établi 
aveo les organisations de fonction 
naires en vue d'une amélioration plu 
juste encore de la situation des tra- 
vailleurs et retraités de la fonction 
publique. 

Et pour pratiquer une politique 
économique qui aboutir à une sta- 
bilisation des prix, hors 
toute augmentation nominale des sa- 
laires et des traitements serait pure- 
ment illusoire. 

Le général de Gaulle avait de- 
mandé à l'Assemblée de passer ou- 
tre aux considérations particulières 
pour ne tenir compte que des inté- 
réts de la nation tout entière. 

Et l'intérêt de la nation est que 
laide soit d'abord apportée aux 
moins favorisés, car l'Etat est ap- 
pauvri et sa situation « entraine des 
conséquences inéluctables ». Le gou- 
vernement, a assuré son chef, est le 
premier à déplorer que l'état des fi- 
nances ne lui permette pas de don- 
ner satisfaction à toutes les deman- 
des formulées, 

Ainsi, les propositions gouverne- 
mentales qui assurent des indemni- 
tés à accorder aux fonctionnaires et 
dont le montant global s'élève à 20 
milliards sont maintenues. Ces 20 mil- 
liards se répartissent ainsi : 10 mil- 
liards pour les fonctionnaires de 
l'Etat, 4 milliards pour les chemi- 
nots, 4 milliards pour les fonction- 
naires des communes et 2 milliards 
pour les petits retraités. Aucune ré- 
troactivité n'est prévue dinsi que le 
demandait le Cartel. 

Les conversations entre le Cartel 
des services publics et le gouverne- 
ment vont donc reprendre sur ces 
basés. 


Les fonctionnaires 
ne veulent pas 


« encaisser les coups » 


M. Neumeyer, secrétaire général 
du Cartel, nous a déclaré ce matin : 


confiance au gouvernement 


ne délivre pas) une autorisation 


blen que 


laquelle | 


< Ce n'est pas brillant. Nous com- 
prenons fort bien que la situation ac- 
tuelle des finances de la France doit 
nous obliger à subir quelques ampu- 
tations quant à nos revendications 
formulées, 

> Le bureau confédéral se réunit 
ce matin. Cette première réunion sera 
suivis d'une deuxième cet apràs- 
midi, La situation, au cours de ces 
deux séances, sera examinée à fond, 

» Ce qui est certain, c'est que le 
Cartel ne cessera pas la bataille, 
bien que lâché par les partis, Les 
fonctionnaires ne sont pas décidés 
à encaisser les coups, » 


Héros d’un procès en divorce 


Le maréchal de PAir 
sir Richard Peirse 


prend sa retraite 


LONDRES, 19, décembre. La 
maréchal de l'Air, sir Richard 
Peirse, commandant en chef da 
Vaviafion britannique dana VInda, 
a pria aa retraite. 

Le maréchal avait été commandant 
en chef du < Bomber Command » 
anglais de 1940, 

1i était aussi Je complice de lady 
Jessie Auchinleck, dont le dworce 
Went d'être prononcé par la tribu- 
nal civil da Susser. O'est le mard- 
chat Poirse qui a dtd condamné aus 


épen. 


PETITES 
HISTOIRES f 
D’AU DELA 
DES ALPES 


Machines et tissas pour les 


Français 


FRONTIERE ITALIENNE, 19 décets 
bre. — « L'Italie est en mesire de fours 
nir immédiatement des machines à le 
France, pour une somma d'un mulará 
et demi de lires, ainsi que d'abondantes 
Quantitás de tissus d'avant guerre. 

C'est là ce qu'a déclaré, à Turio, le 
président de- la Chambre de commerea 
italienne À Paris, 


« Fra Diavolo » i 


Le célèbre bandit La Maree, dont je 
quartier généra] est situé sur les pentes 
du Vésuve, non loin de Naples, atfec- 
tionne les falbalas traditionne]s du thé- 


tre. I] obèse dans Je meilleur style ò- 
mantique et prétend ne pouvoir résister 
aùx larmes des enfants, 

Sa gtnérorité est sans égale : fl fait 
parvenir aux pauvres des vivres et des 
sommes d'argent. 

I] a sommė ces jours derniers les 
paysans de livrer leur blé au gouverne- 
ment plutôt qu'au marché noit, Et ôn 
ne doute pas, dans Jes milieuxMntéres- 
que les agriculteurs obéissent bien 
mieux au brigand La Marca qu'au mi- 
nistre de l'Agriculture, M. Gullo: 


« Adam » indésirable à Milan 


La presse de l'Itale du Nord sen 
prend avec véhémence aux auteurs étran- 
zers de plèces de théâtre auxquelles elle 
reproche d'être par trop inspirée de 
l'autarcie culturelle, apanage du régime 
mussolinien. 

À Milan, lors d'une représentation de 
la pièce de Marcel Achard, € Adam >, 
les spectateurs ont organisé une véri- 
fable cabale. Le spectacle a été inter- 
rompu. 


hatonnante ; 


EI LM 


EN É D IT 


MÉRÉVILLE, “MON VILLAGE 
A L'HEURE FRANÇAISE” 


+ MARY 
IRATES 


DE 


PIERRE N 


ZCC -CLI DPCO 


Les sportifs honorent DES EXEMPLES 
POUR LES JEUNES 


L'Américain | 


Trance 
Déquisée en homme, la belle 
Anglaise Mary Rond, élevée en 
garçon et qui fut matelot, sol- 
dat, épouse el veuve, va auz 
Antilles chercher fortune et es- 
sayer de retrouver son père, 
Charles Murrey, dont on wa 
plus entendu ‘parler depuis 
frente ans qu'il est parti pour 
les lles, abandonnant la mère 
de Mary. Capturée par les pi- 
rates du Red-Blood, Mary en- 
tre dans leur bande où, déjà, 
46 trouve „également travestie 
en homme, une aut 
Anne Bonny, maitre 
pitaine Rackam, 
Jaok. Après des mois d'sven- 
tures, la bande s'est accrue 
d'un chirurgien, Francis White, 
dont Mary séprend sans oser 
le lui dire, Dons un combat 
avec deux navires de guerre es- 
pagnols, le Red-Blood perd une 
grande ‘partie du butin qu'il 
transportait, Mary, blessée à 
l'épaule, est soignée par Fran- 
cis et devient sa maitresse. 


L 


nuil qui suivit 


sans plus 


tite crique où nous 
auilles, 


fairaient à remettre 
état. Quelques blessés se traînaient 
le long dés bastingages. Rackam 
discutait avec Richard Corner, An- 
ne Bonny et Fetherson, appuyé sur 
des béquilles : H s'agissait de ré- 
Eler le sort de la < Sancta-Maria » 
À une demi-encäblure du « Red- 
Blood >, la frégate donnait, forte- 
ment de la bande. 

— Qu'allons-nous faire de cette 
carcasse ? dit Rackam, il ne peut 
étre question de l'amariner, 

— M'est avia, dit Corner en se 
grattant la tête, qu'il faudrait y 
f. le feu ! 

Tu as raison, matelot ! brü- 
lons cette garce-là, d'ailleurs dans 
l'état où elle est, nous n'en tire- 
rions pas dix doublons, 

— Entendu, capitaine, et, ensul- 


le navire en 


te, nous mettrons lè cap vers quelle 


direction ? 
— La côte sud de Cuba . TI faut 
attendre, csréner le 
«< Red-Blood ». J'y connais une pe- 
serons tran- 


< Red- 


Le surlendemain, le 


Biood > mouilla dans une petite 
crique au sud de le grande Île de 
Cuba. L'endroit 


était désert À 


la victoire 


N choc sourd. D'un bloc les 
corps longèrent dans la 
mer et le silence se dé- 


souhait et protégé aù surplus sur 
le devant par un lot, 

Les. fllbustiers Installèrent leur 
campement à la lisière du bols. Le 
« Red-Blood » fut tiré sur le sable 
et échoué par tribord. Pendant plu: 


la curiosité, 


l'avoue. Mal 
entre sn fi 


château, 
mie Lu > 
Mals el 
« Mai 
c'en ex 
Goron, pas 


Mérévitie 
mandé 

11 Je portai 
sage de bra 


mérévillen 


Ds sure 1] 


vere la rue son petit visage plissé par 


dit ent vrai, que Jean-Louis se mé 
C'est un "charmant garcon, 


devais épouser M. Bory père qui est, 

comme vous le saver, le pharmacien de 

Méréville, Je n'al pa voulu, alors. 
D'alileurs, si J'étais méchante, Je 

pourrāls dire que Mme 

concert que donnaient 1 

Mol, Mile Vrin, quelle Inta- 


aussi 
que la Germaine soht S 


ouj, que Jean-Louls se méfie. 


Deux partis 


Nous sommes allés voir le maire de 
Nous ne lul 

‘IL aappelait 

sur son visage, ün Vrai vi- 


11 sæ porte à mervelile, comme son Ina 
tituteur Tattignies qui n'a pas 414 tuè | 
et qui enseigne A cent petite Bavrousse | 
en galoches l'arlhmétique e! le eiviame 


Le maire administre tranquillement sa 
petite commune silencieuse. 
< Sijencieuse 


évidemment. Tout jeune, mon ami Jean- 
Louis écrivait déjà, avec son père, des 
revues où jes habitants de  Méréville 
étaient fronlquement dépeints, Ce n'est 
‘pas le premier scandale. J'espère que ce | 
me sera pa. « dernier, car i est bon 
que mes administrés prennent de temps 
en temps tonscience de leurs défauts, Ce 
sont de très pelits défauts, vous saver. | 
TI y avait bien Denise Piéchard qui por- | 
tait une petite croix rammée en or sur 
son hospitalière poitrine, mais elle a 
disparu > 

L'horloge de la mairle sonne Jente- 
mant une heure dans je allence de Mé- 
réville, dense comme une eau dormant 
Une esu dormante dont nous venons 
d'explorer jes profondeurs, 

« L'heure française... > nous dit je 
maire. 

Une heure calme, parcourue d'indis- 
tineis chuchotements, du bruit des rires 
éloufiée, du pas léger d'Elisa que nous 
n'avons pes retrouvée. l'heure de Ja paix 
dans un viage de France. | 


Pierre FOURNIER. 


JEAN ET SIMONE 
AUTUN connaîtront| 
leur sort ce soir 


Après l'audience d'hier, 11 semble bien 
que Jen jurès qui ont ce soir À pronom- 
cer jeur verdiot contre Jean et Simone 
Antun, ne solent guère avancés, 

Lea deux jeunes sens ont-Fs assas- 
sinë Mme Veuve Derossy, dont 
davre fut retrouvé dans ia Seline. en 
mass 1942, non loin de ja malson Qu'ils 
haditalent 7 


nous falt entrer avec 


. Jeune fije, je 


ry asslatait au 


Allemands du 


joute Immédiatement 


vons pas de- 
Morize, Ce nom. 


homme, d'ailleurs. 


Ah ! oul, I) y & ce 


Edouard Tenet va avoir 39 
les muscles restent, 


des années, 
Jeunes gens de chez nous. 

J'al revu Mer matin Je sym- 
pathique Dogdou. Je l'ai retrou- 
vé, après son beau combat con- 
ite Fankowiack, aussi simple, 
Sumi modente, aussi doux que 
Je l'ai toujours conns 

Doudou ‘un projet, d'or- 
dre général : combattre encore, 
Lesniement comme 11 l'a toujours 

it, 


Et c'est etie loyauté que 


veut &bsolument 
boxer à Paris 


Les sportifs 
lent pas diminuer la brillante 
victoire de Fouquet, bien au 
contraire, mais. i faut ‘bien 
dire, maintenant, Luc Van Da) 

s'était pas préparé pour ce 
combat avea fout i 
ble. Cette défaite sera 

ur Vavenir 

otterdam, can 
arrivé à Mn tournant de sa car- 
rière, 

— Je ne désire aucunement in- 
voquer des exeuses, nous a dit 
Van Dam. Fouquet était 


Edouard TENET 


Telle est, en somme, la grande leçon sportive que, 
poulain de Lerda donne à la France et aux 


e 


ans. Les années passent et 


jepu! 


< France-soir » et ses lecteurs 
veulent honorer, 

11 est regrettable que ja diree- 
ton rénérale des Sports n'ait pas 
encore songé à récompenser, par 
use distinction, l'œuvre de’ pro- 
pagandiste de Tenet, Ii est vrai 


Les pouvoirs publics ont voua 


à 


et France-soir ouvre une souscription 


pour lui offri 
ignorer Edouard Tenet. Ils ne 
veulent pas connaltre l'assiduité, 
le sérieux, In. conscience, Ja. Tod 
d'amateur, même, avec lesquels 


Oe pont ces quajités exception 
nelles que « France-soir > veut 
récompenser aujourd'hui. 


ffrir à Ed, 
souvenir qui sera l'hom. 


un souvenir 
Première liste 


r 


Raymond Vanker 
Jacques 

A. Baker d'Isy .... 
Jean Krouchteln |!!! 
Restaurant Berkejey 


ni 


du Véľ ď'Hiv’ 
|était un Yankee ! 


t 
1 
Les Américains ge 

pan rue Nélaton. Mh sont meme 
spécialiates d'américaimes. Muls 
geui la, qui plus est, était Yan 

Moulé dans un maillot € Stars 
and atripes », nous devions ap. 
prendre après le training quii 
s'agissait de Charles Rergna, miz- 
dayman de son métier, qui m 
leva les 6-Jours de Cleveland 
de Montréal. 

Bergna eat en transit en Fran- 
ce Venant d'Italie, où (a fait 
une tournée aur home-trainer, Ii 
26 rend en Belgique. 

Bergna ne courra pas à Pa 
mais leys tourniquets > belge. 


le décideront peut-être. — A. C, 


manquent 
L 
€ 


| 
] captivité ont effectué leur re 
r 


Glatigny 


Fiusleurs athlètes retoor 4, 


AERA 
ARE 
Nan 
Lagny, ei International Lor 
C.0.A.), 4+ à Poissy, Ja 
ETS 


Cinq millions de dolları) 
pour Joe Louis. 
Billy Conn 


NEW-YORK, 19 d6o, — Un 
organisateur d'Holiywood an. 
rait offert cing millions as 
dollars pour le match qui op 
posera Joe Louis A- Bi; | 
Conn. | 


Qu'est-ce qui 


ne va pas € 


dans l’équipe de Franée o 


Hélas ! un tas 


de choses. 


mare ndmiratif des sportifs fran- 
= à quelque sport qu'ils ap. 


et A ie 
lemeure un des plus beaux exem- 
France 


Des 


qui futet 


d'hier et d'au- 


de 


jt reçues 
Franc 


oalement 


par cheques, 
et Chèques postaux 
l'adrense suivant 


Yrance-soir, 


11 y a huit Jours, nous 
Écrivions dans « Frances 
soir » ? 

* Méfions-nout. de Bru- 
elles, nous. risquons une 
rouvelle déconvenue » 


OÙ était Je chet de 
Véquipe de France à 
Ennelles ? 

On ramène trop sou. 
vent aussi Le débat à 


nalité, cette Inteilienes 
dans le jeu, cetto fier 
de, porter leur malia 
Qu'ont Amada et ses ca 
marades, 


souscription Edouard Tenet, 100, 
rue Réaumur, Paris, 


une querelle tactique, 

C'est la fautè du 
bondissent certains. 

C'est également facile, 

Nous admettons que 
nous n'avons pas de de- 
misalles, actuellement, 
qui soient suffisamment 
forts pour que je W ait 
son piein rendement, 

Mais l'essentiel” est 
d'avoir une méthode, Le 
reste est question de bon 
sens et d'adaptation aux 
Circonstances. Ce sont ors 
Qualités qui nous ont fait 
défaut. 

Pourquoi ? 

Parce que Vamblance 
de l'équipe de France m 
st ous. Chacon some À 
sa places Où au pros 
chain match de cham- 


ploya comme un voile fu- 
nèbre dans l'air pesant, Chacun 
regardait ses blessures et son- 
geait aux camarades,morts, au 
< Red-Blood > dévasté et au 
trésor anéanti. 

— Décidément, grogna Ri- 
chard Corner, la chance nous 
tourne les fesses... 

A quelques pieds de là, dans 
la sombre cabine surchauffée 
ar le soleil de midi, Frañels 

bite se penchait sur Mary 
Read : 


Uvre de Jean-Louts... » 
11 sourit avec Induigence, 
< Beaucoup de gens se sont reconnus, 


Mort d’un conseiller 


municipal de Paris 
M. Henri Torchaussé, conselller muni 
cipai de Paris, est décédé hler. A T 
44.86 ans, des suces d'une courte ma 
a 


Devant ja cour d'assises des témoins 
J'affiment. Pois bis se rétractent, ba. 
fouillent. Et lodjours pas de preuve dè- 
cisive 


DEUX BÉBÉS 
BRULÉS VIFS 


ROUEN, 19 décembre (De notre corr. 
part.) À Courseulles-sur-Mer, dens 


Pi f i? Cajvados Gal pui t 

Vers l'unification Rp RES OK 

des groupements nationaux | cut peita enfants ase ae ones 
d'internés et de déportés 


mois et de quinze mols, dont elle avait 
la garde, 
La Fédération nationale des déportés 
et Internés de la Résistance a proposé à 


Un incendie s'étant déclaré dans ja 

malson, les deux bébés périrent dana les 
la Fédération nationale des déportés et 
Internés patriotes la création d'une 


flammes avant qu'on alt pu leur porter 
Confédération nationaje tendant à l'uni- 


On avait cru l'an passé 
gue l'équipe de Francs 
EtA devenue miracuies 
sement une équi 
tiub, p’ 

On avait env. mais 
m vest arrivé demain » 

Tout est À refaire 

li re sagit pas m 
créer un moral pour équi 
pe biblique, 

1 ne s'agit pas d'air 
un chef de protocole, des 
amuseurs qui font Je sayt 
périlleux pour: dérider iey 
Joueurs tout au Jong dy 
voyages.. 

Faudrat.ll aussi du 
poneys accompagnateur, 
comme on le falt pow 
les eracks solipèdes Phy. 
meur difficile ? 


sieurs jours, les hommes s'affairè- 
rent à remettre le bateau en état, 
Tandis qu'une équipe grattait la 
coque pour la débarrasser des al- 
gues et des coquillages qui y adhé- 
raient, une autre bouchait au fur 
st à mesure les trous avec de ja 
poix et de l'étoupe. 

Rackam et Anne Bonny se don- 
naient du bon temps, Chaque ma- 
tin, ils partafent à la.chasse pour 
approvisionner la marmite du cui- 
ainier en perdrix, ramlers ou co- 
chona sauvages, 

Pendant ce temps, Francis White 
et Mary Read couraient la forêt 
aux environs. Mary -marchaif, ac- 
crochée au bras où À l'épaule de 
son amant, le front levé avec ex- 
tase vers ‘la belle figure qui lul 
souriait, cherchant son regard, 
quétant ses baisers. 


w, 


une forme splendide. Ji a 
normalement, correctement... 
Mais je vais réagir, 

» Jé n'avais d'aduersaires 
gn Hollande, les victoires étaient 
faciles... et me voici maintenant 
Battu irrémédiablement. Ti faut 
qu'on me donne la chance de ren- 
contrer à Mouveau mon vain- 
queur, car je veux absolument 
bozer à Paris 

5t Van Dame conclut 

— Quel danger d'être trop con- 
Nant. E-F, ZANOLE, 


René DUNAN. 


P RERE PUNAN. rua PN Parie. a T 
55 RUGBYMEN PARTENT 
pour la Grande-Bretagne 


Nos sportifs ont la bougeotte ! 

Les rugbymen du P.UC.. sant déjà à Londres (où ila 
disputent leur premier match cet après-midi, contre 
Dia Hospital). Ceux du Racing partent samedi pour se 
mesurer, lundi, aus joueurs de Newport et mercredi à ceus 
do Blackheath. r 

Quant à nos dis-nouf goillards 

qui effectuent le déplacement de 
Swansea, pour y jouer samedi 
prochain | France-Galles, leur 
voyage au long cour» entrepris 
avant-Mer a 4 
rét Mer et aujourd'hui à Paris: 
ils ne quitteront la gare Saint- 
Lagare ce soir A O A. 2 


puis 

= On a tout basé sur 
les qualités physiques, 
Sur la vitesse, mais lin- 
Lelligence reste par trop 
absente. » 

Comme nous aurions 
dimé nous tromper ! 

Rien n'est plus désa. 
gréable que ce ròle de 
Cassandre... 

Mélas Í., le match de 
Bruxelles na été que la 
confirmation éclatante de 
te Que nous avions prédit, 

On a fait de Ben Ba- 
rek le bouc émissaire de 
mos, défaites, 

C'est un jugement un 
peu trop rapide. Ben Ba- 
rek, c'est Jes Jambes... 

Le Marocain ma jas 


Füsquet, Matheu, Junqua et Ma 
rens, les premiers arrivant 
Ont fait part de leur con 
à condition qi 
t clémente. 


et 7 tennismen 
pour la péninsule Ibérique 


Daho retourne à Bes 
gon, 
Comblen t... 


LES « KIWIS » 


— Comment te sens-tu, Mary? 


demanda-t-il. 
— Mieux, tout à fait mieux, 
murmura-t-elle. Reste encore 


secours, 


BIJOUTERIE 


auprès de moi, veux-tu ? 


Tis se contemplalent avec des 


yeux enivrés : 


— Francis, dit-elle, 


va commencer pour nous ? 


11 lui caressa doucement les che- 


veux 


— Je ne le désire pas moins que 


tof, dit-il, 


ne pen- 
sestu pas qu'une vie nouvelle 


Auprès de Francis, elle redeve- 
nait wut naturellement une femme 
qui aime À se sentir protégée et 
admirée. Un rire sensuel gonflait 
sa gorge, elle retrouvait des Co- 
quetteries qu'elle avait oubliées et 
des mines alanguies qui la fai- 
saient se blottir dana les bras dont 
la vigueur passionnée lul restituait 
la faiblesse et la douceur de son 
véritable sexe, 

Elle lui avait. raconté: toute sa 


fication des groupements de résistance. | 


ORFÉVRERIE 


joueront en France 


a! 


Pendant ca temps. 


Cöchet, 


mals été la tête, Lul de» plonnat. Aucune concen- 


personnalités, M. Thomas, 
P.T.T.: M. Michelet, 


tice. 


MARIAGE 


gent-chef Dabos, un des plus 


La F.N.D.L.R. comprend, entre autres 
ministre des | 
ministre des Ar- | 
mées, et M. Teltgen, ministre de la Jus- 


Carnet de-France-Soirk} 


On annonce je récent mariage du ser- | 
brillante 


OBJETS D'ART 
CRISTALLERTE 
LAMPES D'ART 


CAD ia 


ORFÈVRERIE CLÉPER 
30, Bd de Strasbourg, Paris 
MÉTRO ; CHATEAU D'EAU # 


TABLES - BARS 


LONDRES, 19 décembre, — 
L'équipe héo-2élanda:se de rugby, 
Tes «< Khois » jouera deux mat- 
Chea en France : le premier le 9 
où 10 mars, à Poris, et le se- 
cond le 23 ou 24 mars, à Tou- 
louse où Rordeaux. 


Le titre des mi-lourds 


pa être à pied d'œuvre dans ia 
Principauté, demain à minuit ! 
Princlary, Prat, Soro, Busy, 


PAS DE FORFAIT 
POUR SWANSEA 


Tous les Joueurs désignés pour 
faire partie de l'équipe de Fran- 
ce qui aera opposée, samedi pro- 
chain, 4 l'équipe du Pays de Gal 


Pétra, Beni et Pierre Pellisza, 
Aune part, Grémillet, Garnero, 
et Sanglier, de Pautre, ont bou. 
Cid leura valises pour une direc. 
ton différente. lis partent ce 
aoir pour participer pendant 
uatre ours aw tournoi inter 
iona] de tennis de Barcelone et 
mauito à celui de Lisbonne. 
Avec non aportifa, les agences 
de voyages me chôment par... 


mander d'être le = deus 
ex machina » de l'équipe 
de France, c'est vraiment 
trop exiger... 

Quand on parle de 
l'équipe de France de 
lan passé, on oublie trop 
vite qu'eile avait dans 
ses rangs deux anima- 
teurs qui m'ont pas été 
remplacés : Jasseron et 


le match... 
Jal va 


porter de 
Suisse quand 
esprit de cor; 


tration d'ensemble, 
sonne pour « potasser » 


l'équipe de Suisse à Zu- 
rich et À Genève 

Je vous assure qu'on 
se sent, malgré sol, sup- 


Tout ça m'est-pas si. 
rieur, 

Le ` football 
Sport viril. 

Au football français à 
démontrer sa virilité din 
sa conception, sa pré 
ration... 

A l'équipe de Frane 

le démontrer -sur ie 
terrain 1 


Pere 


et in 


deux fols 


l'équipe de 
on volt cet 
ps, cette ab- 


pilotes du groupe de chasse Alsace. fii- | 
eul de « France-soir », avec Mije Colette 
Debrun, Félicitations, L 


C NOS MOTS CROISES: =] 


PROBLEME Le plaisir en est une, — 6. Outi de sculp- 
ur ou de maçon. Falt passer dans un 
— T. Amincle, Not 
| — 9. Qui n'est pas dans 
les moyens de tout le monde, — 10. Hom- 
[me d'État anglais. Possesaif. Saint 
VERTICALEMENT, — I. Instrument 
de musique. Préfixe, — IL Réduit à rien 
— IL. On l'appelle le rol. Tas de ze) en 
cône. — IV Indéfinl. Qui pardonne faci- 
lement, — V. Il taquine ja Muse. — Sa 
curloalié Ja perdit. VI Tartufe en est 
eaté le {ypz — VIL Ne pas reconnaltre 
Poulie. — VIII Blanc manteau. Canton. 
IX. Qui concerne un organe des sens 
Deux lettres de Potsdam. — X. Pronom. 
Luisantes, 


SOLUTION DU PROBLEME No 208 
HÔRIZONTALEMENT.. — 1, Carafon. 
Io. — 2. Evolutions, — 3.. Ricane, Usa 
— 4. IL Bé Lien, — 5, Simarre, Nt, — 
8. Is. Nsevus, — T, Es. Dine. Is, — 8, i 
Ra. Iris, Bu, — 9, Ne, Ale, — 10. Atros. l'homme de col 
de Criqui et 


Eres, 

VERTICALEMENT. — I Cerisier. An sers de 
11. Avilissant. — III, Roc. — IV. Alaban- 
dine, — V. Funérafres, — VI Ote, Reni 
— VIL Ni Lâves, — VIII Oul Ar, — 
1X, Insensible, — X, Osant, Buez. 


La „Malson LANVIN présentera A 
CANNES, nnx Ambassadeurs, au cours 
[d'un thé’ donné au profit de la CROIX- 
ROUGE, ses modèles de robes que vous 
adopt:rez, Mesdames, très cenainement 


est vacant Maurice: BLEIN: 


Les contrats pour le titre de 
champion de France des poids 
mi-lourds n'étant pas parvenus 
dans les délais à ia F.F.B., une 
compétition est ouverte en vue de 
désigner un nouveau Champion 
de France, 
paaie fien ms 

LEDUC EST QUALIFIE 
POUR LE RED STAR, Une bon- 
ne recrus pour les Audoniens et 
pour... M, Barreau, 


* * * 
DANIEL DOUSSET a fait une 
chute violente À Saint-Etienne. 
ler dingnostig : deux côtes 
frolssées. La Faculté décidera e't 
peut courir dimanche, 


WANES et MOMBER 
FONT MATCH NUL 


Helkserr, 


La nouvelle recrue sétoise : 


Mohamed BEN-BRAHIM 


SETE, 19 décembre (de notre.correspon p: 
dant particulier). — C'est par l'avion régu- 
lier Alger-Marseille que, Mohamed: Bon- 
Brahim est arrivé veadredi dans la Métro- 
pôle. Le lendemain il était A Sète, 

Dès le lendemain, la nouvelle recrue sé- 
tôlée retrouvait son ami Abderrazak et fal- 
sait connaissance avec ses nouveaux Cama- 
radem. A son retour de Toulouse, où 11 
venait d'assister en spectateur intéressé à 
la victoire des « Dauphins » sur les ama- 
teurs déLardennes en Coupe, Ben-Brahim 

bien voulu nous accorder quelques ins- 


Natit d'Oudjda, où {1 vit le jour le 1s janvier 1920, Ben- 
Brahim fit ses premières armes à l'U.8, locale, Son travail 
appelant À Fez, 1l opta alors pour J'U.S, Fez où, durant 
Ja “tourmente, | {l'opéra comme 
Intérieur-droit | aux côtés de 
Mautner et de Butina: À l'aube 
de Ja saison 1943-44, il quitta ia 
iante ciè des. fleurs marocaine 
pour retourner à Oujda où on Jui 
Confia le poste de pilier. 
De bonne taille (1 m, 72), ao- 
cusant 72° kilos eur Ja bascule, 


e cœur de la jeune femme se 
ANS ordi dE CIS due. pégation, cette imperson- Jean ESKENAZI 
ques ! Pourquoi lui avalt-11 répon- 
du comme à un enfant malade dont 
il faut ménager les forces et les 


râven ? 


vle sans rlen lui cacher, le secret 
de sa nalssance, sa jeunesse d'en- 
fant de la balle, ses aventures ini- 
litaires, son premier mariage, Elle 
Jui confiait aussi son secret espoir 
de retrouver un jour aòn vrai père 
dont elle se plaisait à penser qu'il 
était peut-être à l'heure actuelle un 
riche planteur : 

— Ce sers pour lui une belle 
surprise, dit-elle, mi-plaisante, mi- 
sérieuse. 

— Tu parles d'or, fit le chirur- 
gien en riant, Je crois, en effet, 
qu'il ne sera pas près d'oublier le 
Jour qui lui offrira une fille telle 
Que toi 

Une fols, Ils passèrent même la 
nuit dans Ía forêt, sous un ajoupa 
construit de leurs mains Une nuit 
enchantée, 

Le lendemain, quand ils regagnè- 
rent le campement, Rackam et An- 
ne Bonny commençaient à s'inquié- 
ter de jeur absence. La vue des 
deux amants les rasaura. 

— Tu es heureuse, Mary, dit An- 
ne. Cela se voit, Tu embellls tous 
les jour. 

Rackam regardait Mary avec un 

drôle d'air, TI pointa son index 
vers la poltrine de la jeune fem- 
me : 
— L'amour, j'entends celui que 
l'on roucoule à la façon des pi 
geons, n'a Jamais fait bon ménage 
avec la flibuate... Anne u raison, 
tu as la frimousse trop blen tor- 
chée et, J'ajoute, tu as le cœur 
trop tendre, Mary, pour demeurer 
encore longtemps parmi nou 


DEMAIN : 


les, ont répondu affirmativement 
å ia convocation de la F.F.R. 
Seul, Riondet, lé demi de mi 
de Romans, qui, était convoqué 
À titre de remplaçant, a fait sa- 
voir qu'il ve pourrait être du 
voyage, étant blessé. 
La Fédération a convoqué Des. 
ciaux, de Dax, comme rempla- 
çant, 


LES FOOTBALLEURS 
DE « DYNAMO » 
RECOMPENSES 


MOSCOU, 19 décembre, — Le 
comité d'État pour la culture 
physique a décerné un diplome 
d'honneur A°< Dÿfamo » pour 
les succès remportés en Angle- 
terre. 

Le ‘titre de < maltre émérite 
èsaporta de l'URSS, » a 614 
attribué au capitaine de l'équipe, 
le demi-centre Semitchastny, au 
Soigneur Fokine, au demi-droit 
Sergo Soloviev’ et aux avanta 
Rerogimov, Orechkine et Solo- 
viev. 

Le gardien de but Khomich et 
Paller droit Archangelsky ae 
sont vu conférer Je titre de 
< maître ès-sports >. 


Un portier d'avenir : 


Georges BYKADOROFF 


ANGERS, 19 décembre (de-notre corres- 
pondant particuliet).-— Originaire. du pays 
des Cosaques, Georges Bykadoroff, « Byka » 


Le pot de fer 
contre le pot de- terre 


Cette fois encore, les ama 
toura ae sont lancés toutes 

griffen dehors contre les 
« prona » avec le secret espoir 
d'inscrire leur nom au pat 

marès des héros de la Coupe 
de France 

Mais tout le monde ne 
s'appalie pas Annomasse où 
Carvin. 

A moins que parmi les 
« pros > U y ait moins de 
Douai quo le pensaient les 
amateurs 

Si bien que les audecieux 
ao sont taper aur les 
doigts. | 

Pour l'ensemble des vingt. | 
Aix matches où lon < purs » 
ae heurtaient à leurs mattres, 
les premiera ont dû conodder 
cont treize buts pour n'en | 
rendro que seize. 


Ce fut dans la nuit qui suivit Ia 
victoire que Mary Read, oubliant 
son mal, se donna À Francis, Elle 
fut à Iul dans l'étroite cabine aux 
minces cloisons que traversalent 
les gémissements des blessés, les 
rAlea des agoniannts et lea rumeurs 
de la ribotée à laquelle se lvralent 
les flfbustiers impatients de saou- 
ler leur corpa de viande, de vin et 
d'alcool et de retrouver au fond 
de, cette ivresse le goût de la vio 
qu'ils avalent été sur le point de 
perdre. 

Dès qu'il lent prise dans ses 
bras, il sembla À la jeune femme 
qu'un baumo souverain fondait sur 
sa blessure et en chassalt la dou- 
leur et la fièvre. Un dieu était là 
dont la puissance miraculeuse abo- 
liasalt autour d'eux les remugles 
de sang corrompu, de sanio et l'al- 
Ere fermentation de toua ces hom: 
mes ontassás, Leura lèvres, en sè 
touchant, lour avalent ouvert un 
monde où tout était lumière et pu- 
Foten 


Brahim, qui fera ses débuts of- 
ficiels Je 30 aux Métairies contre 
Le Havre A.C., Joue surtout avoc 
ses moyens physiques, C'est un 
gara qui ne-rechigne pas à la be- 
Magne, en veut et en donne du. 
rant $0 minutes. Sa frappe de 
balle est soudaine et tirs 
des 


, Je portier « vert et 
Diane » vient d'en faire l'expé- 
tience À l'entrainement, 
Pulaao-t-il être Ja vedette tant 
sapirée dont la F.C. Sèto a tant 
besoin pour remonter ses bien på- 
les aotions artuellea ! 


Marcel BE: 


STALEMENT, — 1, Il n'a pas 
de honte, Conjonctlon, — 2, Qui ne dè- 
signe qu'une personne. — 3. Fille d'Har- 
monie, Armes. — 4, Qui permet de chan- 
Ber de couleur, — 5, Excjamation, Article 


Championne de Belgique 
contre 
championne de France 


Van den Hrauden, use 
championne de Belgique dont je 
Parlons n'ont pas encore pi 
apprécier le talent, nagera d! 

à Paris, 

placine Ledru-Rojlin, 
cours de la fete du P.U.C 
du C.N. P., elle pera opposer 
100 m. à ja championne d 


Vacances 


Quand, le lendemain matin, elle 
se révellla la tête posée sur l'é- 
Paule de son amant, la première 
parole de ia jeune femme fut pour 
Charcher à s'assurer que la réas 
lité prolongeait blen son rêve : 


Tu m'aimes ? f 


lement, mals d'ane 
sérieuse. 


La Manufacture de Trients 


“€ TRICOLUX ” 


23-27, rue de la Constitution 


TROIS EQUIPES PARISIEN- 
NES de cross se rendront di- 
manche à Nancy 3 È 
dervir, 


rrecn, u 


I 
chev, 
fron! 


Peux-tu en douter ! 
Depuis quand ? 

lui rebroussa doucement 
eux blonds, dégageant le 
t et les oreilles et le téndre 


visage hAlé où la bouche fleuris- 
aait. Il dit avec gravité : 


qui 


Pourtant blen défendu, 


Depuis le jour où f'a! deviné 
tu étais. Ah ! je me auis 


Je m'en suis aperçue et j'en 
Pour- 


Où, sans le vouloir, Francis 

White. met les torts de son 
côté. 

en 


Un accident de mise page 


nous a fait omettre hier, dana cer- 
taines de nos édition: 
suivant, qui 


le passage 
plaçait au début du 


BRUXELLES 


demande Représentant Gêné. 
ral pour la France Continen- 
tale, Seront seules pris 
considération offres de m: 
son puissante pouvant : 

1° disposer bureaux et ma- 
gasins À Paris ; 

2° prouver chiffre 
res Important dans 
branche ; 


D 
Blouses et Colifichets 


i 


ra 
zand, Lomiga ; le Stade Français 
avec Morlet, Pauirat, Soulier, 
Thiery et 1'Ú.S. Métro avec Ber- 
aard, Bongaua, Martin et la pius 
récente révélation, Denis, 


Merenresrrrereresssese 
—__ 


ANDRE PARIS 
fera sa rentrée à Alençon 


pour ses amis et admirateurs, est actuelle. 


ment l'une. des pedéttes du 
mando Georges 
championnat, il 


eurs. Depuis de début du 
Depuis le début du 
Set montré Tegal dts 


meilleurs, dominant.même en certaines oc- 


casions des 
établie que 
< Byka.» 


portiers à la réputation plus 
la sienne. 
a débuté comme arrière. Au 


coll russe de Prague. Impétueux, il coû- 
alt a son équipe, tellement de pénalties 
qu'on le plaça gardien de but, T y fit 


RAY FAMECHON 
reste chez Coletta 


Après bien des bruit 
faux, l'at 
(qui avait signé plusieurs con- 
trata avec des managers pari- 
lens},"est venue devant Ja Fedt- 
ration, Ray Vamechon reste chez 
on ancien professeur Coletta, On 
revient toujours à ses premières 
amours... 


France Josette Delmas et à Me 
nique Berlloux. 

C'est un  matéh-revanche, La 
championne belge m déjà battu 
Josette Delmas A Anvers sur 100 
mètres ét Monique Berlloux sur 
400 mètres, 


AU SPRINT | SPRINT 


IGNAT EST AUX ANGES ! I 


A LA VILLE DU PUY 


Al assez souffert, Francis. m 
Jeuilleton portant le n° 64 : le 30 décembre preuve de dons étonnants et brilla dans la cage des juniors courra l'américaine de dimanche 


quoi avoir lutté 'ainsi contre tol- 
méme ? Ne Voyais-tu paa que je 


Et comme !1 la soulevait pour 


3° disposer réseau voy: 
geurs couvrant tout le pays: 


36 RUE TRONCHET (ANGLE R.AUBER) 


Que devient André Paris, que 
nous considérons toujours comme 


du Rapid de Prague, où Il avait comme équipiers Bradack 


et Kopeck, 


M. Barreau part en chasse 


avec son ami Roux, 
* 


et HART es CNT opens orie FORT A 17 ans, 1) quitta la Tehé- che de rejouer sous le nom de JOEER MARHNO, À route 


me. 
copt 


Sans doute.. mals un hom- 
qui n'eat pas libre, peut-il ac- 
er d'être aimé ? 1 
Le bonheur fait oublier le 4 


poids et les chaînes. 


il 
une 


nôm a un séns dans 


où 


soupirs, ferma les yeux et 
ombre creusa son visage : 

Le bonheur, est-ce que ce 
la condition 
Nous ne le 


nous sommes 


trouverons que lorsque nous se- 


clle reprit connaissance, elle était 
dans ia cabine du chirurgien, al- 


ongée aur la couchette. Francis, 
déjà, s'apprêtait à la dévêtir. 
= Non, dit-elle, laisse-moi. 
— Il faut pourtant bièn que je 


me rende compte, 


Lalsse-moi, te dis-je, Je me 


aoignerait bien toute seule, 


Il eut un sourire imperceptibli 
— Je devine la raison pour h 


ait. 

Adresser offres écrites dé- 
taillées avec maximum réfé. 
rences. 


Ouvert sans interruption de 9h30 à 17h 


MINISTÈRE DE LA 
RECONSTRUCTION 
ET DE L'URBANISME 


PRÉ-EXPOSITION 


le Frand espoir du cross fran- 
Cais malgré ses abandone.. ma 
Ere méme sa répugnance pour 
la piste 7 
L'espoir normand fera sa ren- 
vue renirée qu'il veut 
moelle 30 décem- 
à Alençon, Ses adversaires 
seront les Parisiens Amiot, Ches 
neau, Petitjean,- Rochard, Ver- 
nier, du C.A.F., Bastide et Lé- 
vêque, du RCF., et peut-être 


costovaquie pour la France, ses 
parents étant appelés en notre 
pays par leur situation. C'est à 
Caen qu'ils se fixèrent, € By- 
Ka » signa licence à J'U.S, Nor- 
mande 

La guerre éclate. Georges By- 
kadoroïf weni Le futur por- 
Lier angevin. se retrouve A Ca- 
hors, où JI garde les buts du 
150. R.I. 'de <oncert avec: Dam- 


Picard. 


Juin 1944 : € Byka > ent èn 


Maine-et-Loire. Georges Meuris 


sa connaissance. Un bout 
d'essai et la signature suit im- 
médiatement, Depuis, l'ancien 
Junior du Rapid de Prague a par- 
ficipé à le carrière, du 6 C.O. 
fès calme dans les situations 
les plus critiques, ‘dotè d'in coup 
d'œil étonnant de précision, 
rétięzes prompta. Bykadorotf. est 


On sait que deux rencontres 
vont opposer des sélections do 
VEM et de l'Ouest, l'une à Siras- 
bourg le 25 décembre, l'autre A 
Rennes le 26. 

M. Harreaü se rendra A Stran- 
bourg où il verra Jouer les Duha- 
mel, Blondel, Hemse, Nemeur, 
Campiglia,  Prouff, 

Braun, Magnin, Hel 


compjet de Nice, abandcnne 1 
route pour se consacrer au demie 
fond. A, Pasquier pourrait 
ait eon entraineur. 
* * * 

LES BOHEMIANS DE PRA- 
GUE rencontrent Annemasse ai- 
Jourd'hul, 


* * * 
UNE EQUIPE DE. L'UNION 
SAINT-GILLOISE ae déplacer 


erra évoluer le plus 


ouzieux, du M.C., ainat que 
2 nel a e y lonquet, Bat- 


provinciaux Galet (V.8. Ch.) 
Bellenger (SM, Caen), AIX 
CMéxidon), etc. 


bach, Sabotage, maquis ! 

Vire lo dérobe aux recherchés 
teutonnes et son amour du. foot- 
bail est tel qu'il ne peut s'empé- 


DU NOUVEAU 
dans la hotte du Père Noël... 


Le Père Noël, cette année, a encore 
du nouveau dans sa hotte : ni Jouet, 
ni poupée, ni beau livre, mais un 
cadeau original, utile aulant qu'a- 
gréable, une méthode attrayante et 
sûre pour apprendre le dessin. 

Parents embarrassés qui ne savez 
plus quoi choisir, demandez la bro- 
chüre + du griboüillage au dessin », 
élégante plaquette qui vous donnera 
tous renseignements sur le cours spé- 
cial pour enfants de $ À 13 ans, Ecole 
A.B.C, (enfants F.), 12, rue Lincoln, 
| Champs-Elysées, Paris $, , 


BIJOUX BRILLANTS 


ARGENTERIE 
48. rue de la CHAUSSEE.D'ANTIN 
CATHERINE PAREL 
22, Avenue Montaigne 


SOLDE 
Robes, Manieaux, Tallears 
du 17 au 21 décembre, le matin seulement 


Tune des védettes du champion- 
Dat professionnel. 
Yves DONOR, 


le 17 février à Paris, où 
tlolpers, au crom de < L'Hu+ 
nito > 


L'HOTEE-DROUOT 


30 DECEMBRE 
Expositions : 


Salle L : Aquar, de Nicoje, 

art, Taplascries Ex. : 

Catroux, Kann, Dillée…. 
Foar tous 


7 11 
"a" BIJOUX ir 


BRILLANTS 
ELIE, 23, Ba Lialiens (Opéra) 


rons seuls, tous les deùx, loin 
d'ici. 

11 ajouta, comme honteux de for- 
muler un ‘espoir si contraire aux 
principes de son Ame sans détours: 

— J'avais compté sur notre part 
de butin pour reconquérir notre li 
berté ; mais cette chance nous 
échappe cette fois encore, pulsque 
après cette maudite batallle nous 
revenons aussi gueux que nous 
sommes partis. 

— Ale confiance, Francis.. notre 
prochaine campagne nous permet- 
tra de réaliser notre rêve, 

= Ah ! je voudrais te croire t 

Elle le regarda avec tristesse et 
réprobation 

= Pourquol ce découragement ? 

Elle riait, la bouche près de sa 
bouche, les yeux dans ses yeux 
gomme pour lul communiquer sa 
force, son courage et son espéran- 
ce, Elle était dans cet état d'esprit 
bienheureux où, par la vertu d'un 
cœur content, la vie semblait s'ou- 
vrir devant elle comme une large 
route. Elle se dégagea brusque- 
ment : 

— Allons, levons-nous et allôns 
rejoindre nos compagnons, 

Dehors, le pont présentait un 
spectacle d'une extraordinaire ani- 
Mation. Les flibuatiers valides s'af- 


quelle tu ne veux pas-que je te 
touche. mais rassure-tol, ton ge- 
cret, je le connais depuis long- 
tempa, 

Elle rougit violemment : 

— Alors, tu sais que. je syls 
une... 

— Une, femme, out. 

— Qui te l'a appris ? Rackam ? 
Bonny ? 

11 secoua la tête et dit avec dou- 
ceur : 

— Un médecin a des yeux pour 
voir et observer, 

— Solt, dit-elle, agis à ta guise. 

Ii lui ôta son habit puis la bande 
de toile qui comprimait les seins, 
et sa gorge, libérée, se mit à fleu- 
rir. Mais į n'avait d'yeux que pour 
la tache rouge qui, à «chaque pul- 
sation du cœur, s'élargissait au- 
dessus de l'épaule. II devint blême, 
et ses mains qui tenaient de la 
Charple se mirent à trembler, Mary 
Read s'en aperçut : 

jie, 79 te croyais plus fort, dit- 
e 

Z Gest ce sang. 

— Tu n'en as donc Jamais vu ? 

Al détourna la tête et murmura, 
gtné : 

— Si, mais celui-là, c'est-le tien, 
alors, İl me semble que c'est un 
peu de ma vie qui s'en va. 


RENAEDS 
ARBENTES 


© 1y, Meub,;, OL 
p FAMEUX POSTE 
L'argent qui dort est 
M EGA &. 1 inutile. Dans votre in- 
térêt, dans celui du 
posa tes le-travail- 
er en souscrivant des 
Bons dela Libération. 


RIC. 6IT 


Des comédies, « La Femme en fur » 
avec Valentine TESSIER ; « On demande 
un ménage », avec Pierre STEPHEN, DH 
musiques, sous Jes doigts des viriuoss 
S'ARS REDIVIVA, de Nicole HENRIOT 
au piano, les Danses espagnoles de Jom 
TORRES ; tels sont lea spectacles â venir 
avant et entre les révelllons de Noè) tt 
de fin de l'An au Casino Municipa! 
CANNES. Le 12 janvier, débuts des. Halles 
des Champs-Elysées, de Boris KOCHNO èt 
Roland PETIT, conduits par G. TZIPIN 


(0 


PRÉCIEU 


VEND AU "OCCASION: 
ILLAN AUBER3) 


Pour vos BIJO UX si 


Mieux fants 
e OULEV, W/TRASBOURG, Métro 
3, B Le Dsi 


GARE oes INVALIDES 
30 NOVEMBRE 
31 DÉCEMBRE 1945 


PIOR 
HETE ET 


BRI 


UNSWICK 


Strasbourg- 
74. Avenue 


Eak e 
terme o 


pres Gare del'Est 
des Champs-Elysées 
ARIS — 


nehe er tundi 


execute par det 
ouvriers syndiqués. 


Tirage du 18 décembre. : 458.570 exempi 


ch vte chiens déf-et ties zab 
Médor, 41nv.Kléber. Pas 39-44 


L'AUTOS.MOTOS.VELOS [20 | 
[pena Terrot Rase 1940 5 CV. 
TO.av.Argenteuil, Radio-Asnlér 
vendre tri Peugeot éu 
pneus spéciau: 
Citroën 8 HP Ro: 

Ricard, 17,Garibaldi. 83 
QIMCAS A VENDRE, bon 
D'Ecr, P.R., No 11038, Frol 
ACHÈTE AUTO RECENTE, # 
Ar. de l'Annonciation, AUTAS-W 
|{hevroiet 1940 Benne b 

comm.nf. 112, r. 

À Vendre 


TALBOT 


Superbe 
boite près Sélective, Voiture 
bel. Ts points de vue, PAS 
[Aunis cabro AUSITE 
tr. bon état gén p 
pour ri 4 
Va Caësionneltes Citroën 5 èi. 
CV. Huiban, 14,r. Marmo: 


rticalier vend Patente foraine. 


G |ÇAFE-BAR St-Lazare After or- 
Prrodras tea in VIDEA 


EAE (are. Inat. jux Gros rend. SIYA) _à 15 h, VIDEAU 
CHARCUTERIE ‘cent 


DRE ares |UAPEAUX tomes pr part, oo. 165,80 NIV, 
| compiète. BEAU METEO 
TI A enlever + 


lie tête jne fille bionde, jnes| Y pr Chérubin( 20 mą, pr bar oults Ptix ttes Import, av.ou PACS 
Bhotames et enfanta Bionda pour cab PEN Ie GonnPU 98 er LUR, 2 UE BEA NUE 973-000 trancs 
PEOTO, 37, Boul. CHETEZ EN VENTE LIBRE,  ÜNE LISTE GRATUITE 21, r. d'Urs, CEN.30-83. 
zs Jes ITS 
GiB VOIAIL® FRUITS 


4, PDAs pour Ba VENTE 
pense eme a ees a r aa E ias ua, PORU EXPORT, 
aae ma SL 
ITI Cause divorce, Px 600.000. 


Noë 3.r-Rëculetien-iar. Marine) chea MARY-OG A [NEGOCE pt CONNATESION, tiei 
Augier (Mo Ternes), -30. il "r rès RE| p marchandises. In au C.O. 
ON DEMANDE BONNES siroaa e —RAMBOUILLET =% gane FECTION 
cave, 7 p. 21, F d'Uzès. CEN-30-83. 
i léde patente Libr. Pap., transf, ass. 


MÉCANICIENNES CAISSES | jreg oupa, u et aenar BONNETENIE costes 


; v.Curie, St-Cyr. | lnscr. au C.O. Cpte Chèque Points 
CHEMISIERES si poesib. travail] Réparations, transformati et a | 
s! possib. trax i a bre gare Le Perreux b. PAVIL.| poon 
OTEL 22,50, 10t contort, 
hi 


Prix Intéreseants | 
assuré. Se prés. 23,r.du Transvaal, ENREGISTREUSES ps rU 109, rue Lafayette B | 
ENS DACT pe sean nn N .000 m. jard, gde faç. garaze | AZIN 
RE Pet to Bonne construct. 3 pees + pelit par aromroi HOTEL ban ston Beau rengi 


TRI 
Possibilité logement. DENIAU, ELA mis 13, 473,000 BERNARL PROS | k Cartes ALSA 
D iL A RD Ve Emt Pate Von de mm Se Ree KESAREA BAE io S CR TP, re Aie |i ataoa. MERS pe 
(È. GARDIEN de Jour pr garage] | parant, ét nt. ARC. 200 | a [ipar province 330000" NAN) BERBORISTERIE PARFUMERIE 
at mor En, PR earan Beat uyr ans PAVILLON NH oui." Sénasiopnt_NADE Proçuerts avee, tost», Ex 330000 
|Ux1 3.10. Tapis Hamadan 2 m., | LIB] | République, Fab.paies alim. 25 qu.| 22 are eSt Denia] 
x3 m. Tapis Aubusson 3 m. 49 |Sures 0 [par mois, inst, compl. urgt, départ! MAISON MEUBLEE Trocadéro da 


Turenne Auto 18. Hopia tat Loui 
E A ie TO NADP OLA osana en alik mer] 
aus, “sivesiovoi NADE 
2.000.600 
nd moteur. triphasé 220 X 250, 
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